
SAINTE AENS

SANCTUAiRE DE SA[NTEý ANNE DYES
MONTAGNES

(iSuitc)

Dans le cours (te l'hiver de 1i891), une jeune tille d-3
15 là 1 ans, Olle L..., de St Malaebie, av. i la ligure
toute couveite de bioutonw, galles purileutes. Après
avoir usé de toute espèce de remòde,-, le utal devenait
toujours de plus en11 plus grave. Ayaut eîtendu parler
que plusieurs guérisons avaien été obteniis par
l'îusage d- l'huile de la pe du Sauîet.u;aire de sainte
Ann-le, le père vint en(' chercher une p.tit bouteille. Ait
bout le quelques jours, cette jeunpersonne était
gu rie :toutes cs plaies qu'elle avait dans la ligir
{taient disparues. Le pòrc, tout joy e ux, vint en pèle-
rinage en action de grâces aut petit sanetuaire d, S.inte
Anne dt s Motagues.

Le curé de Stî-Damien roeut, veri e . temps-là, mte
lettre d'une personue de St- Laz tre, relat tlt sa 0 gIuériSOi
obtenue par l'intereession de la 1oinnîe s tiute Aune.
Cette lettre est datée du 2i j-tillet 1089

R·'vlren 1 Mom ieur le curé,

Je viens aujourd'hui, le cœur plein de joie, r mer-
ci-3r sainti, Anne des faveurs dont E1ll -i m'a comblé
Icpuis que la chapelle d-i sainte Ann', à St-D unien,

est bâtie. Voilà que j'ai t3 guéièe d'une fièvre que
j'avais aux maine, et qui m3 fais tit h r riblement
souffrir. La peau dcs m tins dvwant sch3, sa fm [it
dans lcs plis et les jointures. Quelques fois les aierfs
se raidlissaicnt, de manière que je ne pouvais plus
remuer les doigts, sans que la peau et la chair se
fendissent encore davantage.
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